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Le puzzle de La Tène 
C'est une nouvelle parcelle du site le 
plus célèbre de Suisse qui vient d'être 
publiée. Un ouvrage recense et étudie 
les 141 objets de La Tène conservés au 
Musée d'art et d'histoire de Genève. Le 
site neuchâtelois, qui a donné son nom 
à une période de l'histoire humaine (de 
-500 à -100 avant J.-C.), a été fouillé
complètement en 1857. Il reste encore
méconnu parce que les riches trouvailles,
4500 objets, faites dans la Thielle ont été
vendues et dispersées dans plus de 30
institutions à travers le monde. À l'ins­
tigation de l'archéologue Gilbert Kaenel,
un inventaire et une publication systé­
matiques des trouvailles sont en cours.
Après Bienne et Berne, c'est au tour de
Genève de publier le mobilier de ce site.
À quoi il faut ajouter 100 os humains
ayant appartenu à quinze individus.
Le travail effectué à Genève confirme
l'homogénéité chronologique des dé­
couvertes: le site celtique date des envi­
rons de 200 avant notre ère. Les os qui
ont subi des coups violents post mortem

évoquent davantage un contexte cultuel
que funéraire. l.:étude a permis aussi de
mettre en évidence une trousse à outils
complète en cuir d'origine italienne.
Comme dans les autres collections,
les fibules ou épingles à habit tiennent
le haut du pavé. Cette étude semble
confirmer l'interprétation actuellement
la plus soutenue. Les Celtes de la région
aurait élevé un énorme trophée après
une victoire militaire au bord du cours
d'eau. Ce trophée aurait par la suite
glissé dans la Thielle.
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La Gruyère par les bêtes 
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Dans leur dernier numéro, les cahiers 
du Musée gruérien osent une démarche 
originale. Des spécialistes de l'histoire 
et de la zoologie racontent de manière 
inattendue les animaux en Gruyère 
et dans le canton de Fribourg. Ainsi, 
un récit haletant évoque comment 
la confiscation en 1887 par la police 
d'une marmotte empaillée à Gruyères 
a conduit à la création de l'Almanach 

Chamala, une virulente revue d' oppo­
sition au régime catholique de Georges 
Python. Plusieurs contributions traitent 
de la chasse à divers animaux, comme le 
grand tétra, le loup et le saumon, voire 
la taupe, le hanneton ou l'escargot. 
Est évoquée aussi l'histoire de mé­
tiers en lien avec les bêtes, vétérinaire, 
maréchal-ferrant ou taxidermiste. Les 
liens entre religion et animaux ne sont 
pas oubliés, avec notamment un re­
cueil de remèdes vétérinaires de 1778 
qui fait appel à la magie. l.:héraldique 
répertorie les animaux figurant dans les 
blasons des familles fribourgeoises et 
de la ville de Bulle. Et comment traiter 
des animaux en Gruyère sans parler des 
vaches? Leur importance économique 
et symbolique est disséquée. En 1868, 
le canton de Fribourg abritait un bovidé 
pour deux êtres humains, alors qu'il n'y 
avait qu'un cheval pour 12,8 personnes. 
En retraçant les relations entre humains 
et animaux, ce livre épatant nous en 
apprend au moins autant sur les hu­
mains que sur les bêtes. 
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Coups de feu dans la jungle 
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2017. 

En novembre 1906, le richissime Anglais 
William Morton (1866-1932), né et 
vivant à Lausanne, emmène le médecin 
Paul Narbel (1876-1920) en expédition 
en Asie. Lobjectif de ces chasseurs et 
naturalistes passionnés est de collecter 
un maximum de spécimens qui, 
empaillés, viendront enrichir les 
collections du Musée cantonal vaudois 
de zoologie. À Ceylan et Sumatra, 
durant les six mois de leur périple, Narbel 
chasse et prépare peaux, squelettes 
et crânes pour leur envoi en Suisse. Il 
prend quotidiennement des notes et 
écrit de longues lettres à sa famille afin 
de lui faire partager ses découvertes. 
Ces textes, transcrits, annotés et 
commentés par les éditrices d'Ethno­
Doc, Françoise Fornerod et Catherine 
Saugy, forment le noyau de Imbos, 

chats-volants et tidlivuits. Une introduc­
tion et un glossaire zoologique signés 
par le directeur du Musée de zoologie, 
Michel Sartori, complètent cet ouvrage 
qu'enrichissent des photos prises par 
Narbel, ainsi que des images de ses 
proies, telles que conservées par le musée 
lausannois. Grâce au talent du médecin 
vaudois, on se plonge volontiers dans 
cette savoureuse découverte de l'Asie 
du début du :xx

e siècle. Le monde des 
colons, des planteurs en tout genre et de 
leurs armées d'employés et de serviteurs, 
mais aussi les paysages, les animaux, la 
gastronomie, l'économie: rien n'échappe 
au fils de pasteur, observateur attentif et 
perspicace. Gilles Simond
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